
Ce sont des animaux invertébrés marins ayant une coquille bivalve à symétrie bilatérale. 
Ne pas les confondre avec les Bivalves qui sont des Mollusques.

Ils vivent fixés à leur substrat par un pédoncule au niveau du crochet.

Ils possèdent un lophophore (sorte de bras muni de cils) qui permet à l'animal de brasser et filtrer l'eau de mer, garantissant ainsi 
nutrition (micro-plancton) et oxygénation.

Les Brachiopodes

voir http://www.ulb.ac.be/sciences/dste/sediment/Paleonto/fossiles/brachiopodes.html MFP 64

Leur coquille est soit phosphatée, soit en calcite. Dans ce cas, il s'agit d'une calcite pauvre en magnésium, 
dite LMC (Low Mg Calcite).

Elle est particulièrement stable et résistante à l'altération, ce qui fait des coquilles de brachiopodes un matériau prisé pour les études 
géochimiques.

http://www.ulb.ac.be/sciences/dste/sediment/Paleonto/fossiles/brachiopodes.html


Répartition stratigraphique (source http://www.ulb.ac.be/sciences/dste/sediment/Paleonto/fossiles/brachiopodes.html)

Ils ont connu leur apogée au Paléozoïque : ils apparaissent au début du Cambrien, et connaissent un premier grand rayonnement à l'Ordovicien. 
A noter qu’on assiste lors de cette période à une grande diversification des formes de vie (« Grand Evènement de Biodiversification de 
l’Ordovicien »). Puis une phase d’extinction biotique massive a lieu à la fin de l’Ordovicien, qui entraine la disparition de 85 % des espèces 
(Rasmussen et Harper – 2011). C’est la seconde plus grande crise biologique enregistrée depuis le Phanérozoïque (du Cambrien à l’Actuel).

Le développement des Brachiopodes a été beaucoup plus important dans l’Ancien qu’il ne l’est actuellement. 

MFP 64La division ancienne en deux classes
(Brachiopodes Articulés et Inarticulés) 

a tendance à être abandonnée

Sohrabi et Jin (2013) invoquent un épisode d’effet de serre généralisé au Katien suivi d’une glaciation à l’Hirnantien responsable de désordres 
climatiques et écologiques.

Le GOBE « Great Ordovician Biodiversification Event » 
(Harper et al. – 2015)

Coquilles fossiles (Brachiopodes ? Bivalves ?) 
de l’Ordovicien O5-6 de Saint-Martin-d’Arossa
Les coquilles sont limonitisées et difficilement identifiables

(photo A. Legendre)

http://www.ulb.ac.be/sciences/dste/sediment/Paleonto/fossiles/brachiopodes.html


Rasmussen et Harper (2011) suggèrent que, à côté de la température, la tectonique des plaques aurait joué un rôle important :
l’amalgamation des microcontinents aurait réduit la surface des plateaux continentaux, réduisant ainsi les biotopes disponibles.

Voir la reconstitution paléogéographique à l’Ordovicien supérieur, donc avant la formation de la Pangée.
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Paléogéographie à l’Ordovicien supérieur/Katien (Colmenar – 2015)



Spirifer sp. d’âge Dévonien 
(Belgique) 

Largeur = 8 cm
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photo Q. Legendre

Après la « reprise » au Silurien, le Dévonien constitue la période de plus grande diversité des Brachiopodes.

Au Permien a lieu une extinction qui est considérée comme la plus importante crise biotique du Phanérozoïque, amenant à la disparition 
de + de 90 % des espèces marines (Chen et al . – 2005). Une cause invoquée est l’émission de gaz à effet de serre due à un volcanisme 
intense. Le réchauffement engendré par les émissions de CO2 lors de cet épisode volcanique aurait à son tour déclenché le relargage d’énormes 
quantités de méthane, issu du permafrost et des hydrates du plateau continental, ce qui aurait eu pour effet d’accélérer le réchauffement global 
(Brand  – 2016).

Rhynchonella sp. (1) 
d’âge Campanien 

(Charente)
Largeur = 2 cm

Noter aussi la présence d’Oursin 
(2)

et de Lamellibranche (3)

(1) 

(1) 

(1) 

(2) 

(3) 

photo Q. Legendre

(Brand  – 2016).

Les Brachiopodes n’ont pas échappé à cette extinction massive, et reprennent de la vigueur au Jurassique. Ils se « maintiennent » au Crétacé, 
tout en diminuant en importance. 

Mais ils sont en concurrence avec les Bivalves, au mode de vie similaire, qui ont une meilleure capacité d'adaptation.

Les Brachiopodes ont été relégués dans des niches écologiques difficiles tels que les milieux intertidaux ou les eaux marines profondes, et sont 
peu nombreux à l’Actuel. Il est à noter que ce sont les plus « archaïques » qui ont le mieux résisté au temps . Ainsi les lingules sont apparues 
dès la base du Cambrien et sont aujourd'hui l'un des principaux Brachiopodes survivants.



Les Graptolites

voir http://www.ulb.ac.be/sciences/dste/sediment/Paleonto/fossiles/graptolites.html

Les Graptolites sont des animaux marins pélagiques (qui nagent ou qui flottent), vivant en colonies, connus exclusivement comme fossiles.

Les colonies de Graptolites sont appelées rhabdosomes.

Sur une tige allongée (appelée virgula) sont attachées de petites loges latérales (thèques) où vivent les individus constituant la colonie. 
Cet ensemble constitue le rhabdosome. Ceux-ci peuvent s’assembler et partager un flotteur : le pneumatophore.

A
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A- Fragment d'un rhabdosome de Graptolite 
montrant les thèques (loges) supportées par la virgula

B- Colonie de Graptolites pélagiques 
attachés à un flotteur, le pneumatophore

B

Les fossiles de Graptolites se retrouvent généralement dans des roches détritiques fines.

http://www.ulb.ac.be/sciences/dste/sediment/Paleonto/fossiles/graptolites.html


Répartition stratigraphique (source http://www.ulb.ac.be/sciences/dste/sediment/Paleonto/fossiles/graptolites.html)

On en rencontre dans des niveaux du Paléozoïque, du Cambrien supérieur jusqu'au Mississipien (Carbonifère inférieur) 
mais essentiellement à l’Ordovicien et au Silurien.

Les Graptolites constituent de bons fossiles stratigraphiques pour l'Ordovicien et le Silurien. 
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Fragment de Graptolites du Silurien du Danemark
Graptolites du Silurien S2-3 du sentier des mines de Larla

A

photo A. Legendre

B

photo G. Nicolas

Ils sont également utilisés, en géologie pétrolière, pour déterminer l’état d’évolution thermique (ou « maturité ») de matières organiques fossiles 
de l'Ordovicien et du Silurien : la mesure du « pouvoir réflecteur » (ou réflectance = % de lumière réfléchie) reflète l’influence de la température 
sur les modifications de structure de la matière organique, engendrées par l’enfouissement des roches carbonées. 
Cette mesure est généralement effectuée sur un composant organique dérivant des plantes vasculaires terrestres : la vitrinite. Or ces végétaux 
n’apparaissent qu’à la fin du Silurien. Ce qui implique que pour des sédiments pré-dévoniens, il faut utiliser d’autres restes organiques, et les 
Graptolites fournissent un bon matériau d’études.

http://www.ulb.ac.be/sciences/dste/sediment/Paleonto/fossiles/graptolites.html
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F: fossiles signalés sur la notice de la carte géologique  IHOLDY

S 2-3  Schistes ampéliteux à Graptolites du Silurien supérieur
O 5-6  Schistes noirs quartzitiques à Orthis plicata de l’Ordovicien supérieur MFP 64
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Fe : filon
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Environ – 428 à – 419 Ma

Environ – 461 à – 444 Ma
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